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Rocco Tettamanti

Sur un promontoire rocheux qui surplombe la Sarine se dévoilent le site et 
le château d’Illens, monument d’importance nationale incontournable du 
canton de Fribourg. 
Ce lieu mythique fait l’objet d’importants travaux de restauration, de 
conservation et de mise en valeur. Ces derniers sont menés par l’Associa-
tion Château d’Illens, en collaboration avec les autorités de la commune du 
Gibloux, le Service archéologique de l’État de Fribourg et l’Office fédéral de 
la culture. 
À cette occasion, une nouvelle page de l’histoire du site se dévoile, à 
travers, notamment, l’étude du pavillon de chasse du seigneur Guillaume 
de La Baume.  

le pavillon de chasse de Guillaume de La Baume
Illens:

Le pavillon de chasse de Guillaume de la Baume, vers 
1460. ©SAEF/AAFR.

Essai de restitution du pavillon de chasse et de l’allée 
couverte flanquée d’une tourelle. ©SAEF/AAFR.

Château de Vuippens, 1887, photographie
Léon De Weck.

Château de Romont avec tourelle d’escalier hors œuvre.
©SAEF/AAFR.

Protection et mise en valeur du pavillon: mise en place 
d’une structure métallique permanente à l’intérieur du 
pavillon avec toiture afin de protéger l’édifice des 
intempéries et en assurer l’entretien. ©SAEF/AAFR.

Chronologie
1082: première attestation écrite de l’existence du château d’Arconciel, 
situé de l’autre côté de la Sarine.
16 juin 1174: le nom d’Illens apparaît pour la première fois dans un 
nécrologe d’Hauterive.
Fin du XIe siècle: la seigneurie d’Arconciel et Illens se trouve sous 
l’influence des comtes de Bourgogne.
Dès le milieu du XIIe siècle: la seigneurie est entre les mains des 
comtes de Neuchâtel. Une centaine d’années plus tard, elle se trouve 
sous domination savoyarde puis sous l’égide des comtes de Gruyère.
1324: la seigneurie est conquise par des bourgeois de Fribourg et de 
Berne.
1455: Guillaume de La Baume, chambellan du duc Charles le Téméraire 
et du roi Charles VII, prend possession du domaine d’Illens. Guillaume 
était aussi Chevalier de la Toison d’Or et gouverneur de la Bresse pour le 
compte du duc de Savoie. Arconciel, quant à lui, est laissé à l’abandon.
1474: Guillaume de La Baume se rend à Fribourg où on l’accueille 
fastueusement. 
1475: Les guerres de Bourgogne font de Guillaume de la Baume un 
dangereux rival pour Berne et Fribourg qui prennent ainsi d’assaut la 
colline d’Illens et s’emparent du pavillon de chasse et de la citadelle 
entière.
Dès la fin du XVe siècle: le pavillon, moins riche qu’autrefois, passe 
entre les mains de nombreuses familles patriciennes de Fribourg.
1903: le pavillon est acquis par les Pères Trappistes qui le transforment 
en bibliothèque.
1914: les religieux quittent les lieux et vendent le pavillon à la commune 
de Rossens. 

Le pavillon de chasse: modèle pour château baillivaux
Devenu seigneur d’Illens, Guillaume de La Baume redonne somptuosité 
aux lieux et fait construire, à l’extrémité septentrionale du promontoire, 
sur les ruines du château fort du XIIe-XIIIe siècle, un pavillon de chasse 
doté de tout le confort de l'époque. Le manoir a été conçu sans aucun 
but défensif: de plan rectangulaire et muni d'une tour d’escalier octogo-
nale hors œuvre à l’angle nord-ouest, il est doté de trois étages sur 
rez-de-chaussée et cave couverte d’une voûte en berceau en blocs de 
tuf. 
Il a été bâti directement sur la molasse naturelle, taillée à plat pour créer 
ainsi une terrasse. Les épais murs sont percés de larges fenêtres et de 
niches. Sur la façade sud ont été aménagées quatre imposantes chemi-
nées superposées, tandis qu‘à l’est, donnant sur la rivière, se trouvent 
les édicules-latrines.
Ce pavillon de chasse avec tour d’escalier hors œuvre, contemporaine 
au château de Vuippens, semble devenir une source d’inspiration pour 
les résidences baillivales que l’Etat de Fribourg a fait construire à partir 
du XVIe siècle, à savoir celles de Romont, Rue et Surpierre. 


